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BASKET-BALL - MESSIEURS

La promenade des États-Unis
et la déroute française

l Les basketteurs améri-
cains, doubles champions olym-
piques en titre, ont débuté les
Jeux de Rio samedi par une pro-
menade de santé contre la
Chine (119-62) tandis que les
Français ont vécu une déroute
face à l'Australie (66-87). 
Même privé de nombreuses

stars, Lebron James et Stephen
Curry pour ne citer qu'eux, le
Team USA reste l'immense favori
de la compétition. Il l'a montré en
affichant sa supériorité dès le
premier quarts-temps (30-10)
d'une partie sans suspense où
Kevin Durant a terminé meilleur
marqueur (25 points). C'est la 18e
victoire olympique d'affilée pour
les Américains qui n'ont plus
perdu depuis la demi-finale de
2004 face à l 'Argentine. Les
Français, en quête d'une premiè-
re médaille depuis l'argent décro-
ché à Sydney en 2000, ont subi
une sévère déconvenue
quelques heures plus tôt malgré
le retour de leur star Tony Parker
(18 pts). Le meneur des Spurs
de San Antonio avait manqué la
préparation olympique pour
cause de deuxième paternité. Il a
entretenu à lui seul l'espoir dans
le deuxième quart-temps en mar-
quant 15 points en un peu plus
de cinq minutes (33-36) alors
que son équipe était aux abois.

ÉCHOS DES JEUX

Boxe
Le premier adversaire de Chouaib

Bouloudinat (91kg) en huitième de finale
prévu lundi est une vieille connaissance
pour le pugiliste algérien. Il s'agit du
Mauricien Saint Pierre Kennedy qui avait
affronté Bouloudinat lors du tournoi afri-
cain de qualification aux Jeux olym-
piques disputé à Yaoundé. La finale du
tournoi qui a opposé les deux boxeurs
est finalement revenue au Mauricien,
mais il faut dire que les deux boxeurs
étaient déjà assurés de la qualification
pour Rio, contrairement à cette fois, où
les antagonistes vont s’affronter pour
une place en quart de finale. 

Aggoune
L’ancien entraîneur de la sélection

algérienne de boxe Azzedine Aggoune a
prolongé avec la Fédération jordanienne
de boxe son contrat de quatre ans
jusqu’aux Jeux olympiques de Tokyo.
«Mon contrat d’un an arrive à expiration,
je voulais rentrer au pays mais les res-
ponsables de la Fédération jordanienne
m’ont proposé un contrat de cycle olym-
pique que j’ai prolongé avant notre
déplacement à Rio de Janeiro», a indi-
qué Aggoune. Le technicien algérien a
réussi à qualifier deux boxeurs jorda-
niens aux Jeux de Rio de Janeiro, une
première historique pour la boxe dans ce
pays. 

Gabon
La délégation gabonaise participante

aux Jeux olympiques de Rio de Janeiro
compte dans ses rangs une judokate
d'origine algérienne qui va tirer sous les
couleurs gabonaises. Il s’agit de l’athlète
Myrieme Mazouz, une ancienne coéqui-
pière de Kaoutar Oualal dans les petites
catégories. Rencontrée dans la zone
internationale du Village olympique,
Myrieme , née au Gabon et détentrice de
trois nationalités, algérienne, gabonaise
et canadienne, espère réussir le meilleur
résultat possible. Elle bénéficiera des
encouragements de ses parents qui ont
effectué le déplacement à Rio. 

Lutte
Les trois lutteurs algériens qualifiés

pour les Jeux olympiques 2016 sont arri-
vés dimanche matin à Rio de Janeiro
après un stage de 35 jours au Colorado.
Ils ont effectué un stage très bénéfique
dans des installations de grande qualité
en prévision du rendez-vous brésilien.  A
Rio, la lutte algérienne sera représentée
par les athlètes: Benaissa Tarek Aziz (-
66 kg), Boudjemline Adem (-85 kg)  et
Haloui Hamza (-98 kg ). 

Mohamed Ali
Les boxeurs de l’équipe des USA

comptent sur la mémoire du légendaire
poids lourd Mohamed Ali pour trouver la
force d’aller chercher  les médailles d’or
à Rio. Mohamed Ali, «The Greatest»
décédé le 3 juin dernier à l'âge de 74
ans après un long combat contre la
maladie de Parkinson, s’était révélé au
monde lors des JO de Rome en 1960,
en gagnant à 18 ans, la médaille d’or
des poids «mi-lourds» alors qu’il était
quasiment inconnu. Bien qu’il n’y ait pas
de poids lourd dans les rangs de l’équipe
américaine à Rio, les huit pugilistes dont
deux femmes) qui vont monter sur le
ring, auront tous le boxeur légendaire à
l’esprit.

HANDBALL - DAMES

Les Angolaises créent la surprise
contre la Roumanie

Les handballeuses ango-
laises ont créé la surprise en
battant la Roumanie, médaillée
de bronze du dernier Mondial,
23 à 19 samedi lors de la pre-
mière journée des Jeux olym-
piques de Rio. 
La sélection africaine, seule-

ment 16e du Championnat du
monde en décembre au
Danemark, s'est montrée plus

opportuniste. La Roumanie a
elle beaucoup raté en attaque à
l'image de sa vedette Cristina
Neagu, auteure de huit buts sur
17 tirs. Elle et ses partenaires
n'auront désormais que des
matches bien plus compliqués à
jouer, contre le Brésil lundi, puis
face au Monténegro, à
l'Espagne et à la Norvège, qui
détient tous les t i tres (JO,

Mondial, Euro).

Résultats de la 1re journée
Groupe A
Roumanie - Angola 19 - 23 
Monténégro - Espagne 19 - 25 
Norvège - Brésil 28 - 31
Groupe B
Suède - Argentine 31 - 21 
Russie - Corée du Sud 30 - 25 
Pays-Bas - France 14 - 18 

Résultats de la 1re journée
Groupe A
Venezuela - Serbie 62 - 86 
Chine - Etats-Unis 62 - 119 
Australie - France 87 - 66 

DOPAGE

L'Agence allemande antidopage
exige une enquête sur le Brésil

l L'Agence allemande antidopage
(NADA) a exigé samedi une enquête
sur les conditions de contrôle antido-
page des sportifs brésiliens engagés
aux Jeux olympiques 2016 de Rio, au
lendemain des révélations de l'Agence
mondiale antidopage (AMA) sur l'ab-
sence de contrôle au pays de la Samba. 
«L'AMA doit vérifier les opéra-

tions de contrôle au Brésil. S'il
s'avère que des athlètes olympiques
brésiliens n'ont pas été contrôlés
avant les Jeux, les conséquences
doivent en être tirées», a déclaré le
chef de la NADA, Andrea
Gotzmann, à l'agence allemande
SID à Rio. Vendredi, l'AMA avait
dénoncé l'absence de contrôle des
sportifs brésiliens dans le mois pré-
cédant l'ouverture des Jeux. Un
courrier a été envoyé aux autorités
brésiliennes compétentes pour
«demander des explications pour
savoir pourquoi les contrôles ont été
arrêtés», avait affirmé Rob Koehler,
directeur adjoint de l'AMA, dans une
interview au quotidien britannique
The Times. Les Brésiliens ont expli-
qué être dans l'incapacité d'effec-
tuer des contrôles à cause de la
suspension provisoire par l'AMA le
24 juin du laboratoire de Rio, en rai-
son de problèmes de conformité et
pour avoir produit lors de tests de

routine envoyés par l'AMA un résul-
tat positif sur un échantillon négatif.
Le monde sportif allemand avait
déjà réagi avec colère vendredi à la
décision du Comité international
olympique (CIO) d'autoriser une
délégation russe à prendre part aux
Jeux, malgré le récent rapport qui
démontrait l'existence d'un système
de «dopage d'Etat» en Russie.

Le Kenyan accablé par une
grosse affaire de dopage

L’information a été révélée par le
Sunday Times et risque bien de
détruire l’ image des athlètes
kenyans présents aux Jeux olym-
piques de Rio 2016. Et quand on
sait que des soupçons de dopage
ont plané sur l’athlétisme de ce pays
il y a quelques semaines, il y a bien
de quoi se poser des questions. En
effet, le journal britannique, dans sa
dernière parution, a dévoilé les
résultats d’une enquête très acca-
blante pour Michael Rotich, respon-
sable de l’équipe d’athlétisme du
Kenya aux JO 2016. Le média
anglais indique que ce dernier a été
filmé à son insu par ses journalistes
«en janvier et février» derniers alors
qu’il proposait à de faux athlètes bri-
tanniques de les informer douze
heures à l’avance des contrôles

antidopage auxquels ils feront face
lors des Jeux olympiques de Rio,
ceci contre la somme de dix mille
livres. Les journalistes, précise le
Sunday Times, sont parvenus à voir
Rotich grâce à «un spécialiste du
dopage» qui a été engagé en vue
de fournir aux faux athlètes susmen-
tionnés de l’érythropoïetine, un pro-
duit interdit dans les milieux de l’ath-
létisme parce que stimulant la
formation et la croissance des glo-
bules rouges. Le quotidien anglais
ajoute par ailleurs que «le spécialis-
te du dopage» a rassuré les faux
athlètes en leur disant que le Kenya
était «un lieu sûr pour se doper sans

se faire attraper» et dévoilé des
«excuses pour se soustraire aux
testeurs, comme prétendre être au
chevet d’un enfant malade à l’hôpi-
tal». Ces révélations arrivent au
mauvais moment pour le Kenya qui
a envoyé ses athlètes à Rio. Des
athlètes qui ont failli ne pas partici-
per à cette compétition parce que
leur pays avait été un temps dans le
viseur de l’Agence mondiale antido-
page (AMA) qui l’avait déclaré non-
conforme en mai après de nom-
breux soupçons de dopage. Michael
Rotich ferait-il la même chose avec
les athlètes kényans ? La question
mérite d’être posée.

Une balle perdue déboule
dans une salle de presse

Allez couvrir les Jeux, c'est a priori sans danger ! Sauf que les jour-
nalistes qui suivaient l'équitation samedi, dans une zone militaire pour-
tant hautement sécurisée, ont eu la désagréable surprise de voir passer
une balle perdue qui a percé le toit du barnum servant de centre de
presse. Le site de Deodoro, dans le nord-ouest de Rio, est situé dans
une vaste zone militaire. Et il est certainement le plus tranquille des JO,
dispersés dans une ville très exposée aux agressions diverses et aux
pickpockets de tous poils. Mais samedi, c'est bien une balle de calibre
militaire qui a traversé la toile en matière plastique, alors qu'une quaran-
taine de journalistes et de volontaires se trouvaient à l'intérieur de la
structure provisoire. Personne n'a été blessé. 


